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			Yasser Arafat


			Introduction


			Incarnant l’aspiration des Palestiniens à la souveraineté nationale, Yasser Arafat est l’une des figures majeures du XXe siècle. Si ses admirateurs affirment que, sans la lutte armée, la problématique palestinienne aurait été réduite au contentieux du sort des réfugiés, ses détracteurs considèrent que le recours à la violence a entaché à jamais sa réputation. Haï par certains, vénéré par d’autres, il a sans conteste le mérite d’avoir éveillé la conscience mondiale à la question palestinienne.


			Travaillant sans relâche, il consacre sa vie au combat de son peuple. Ses considérations idéologiques sont le reflet d’une pensée pragmatique traversant l’histoire turbulente du siècle dernier. La célèbre phrase prononcée lors de son discours devant les Nations unies en 1974 est à l’image de l’ambiguïté de la mission qu’il s’est fixée : « Je suis venu porteur d’un rameau d’olivier et d’un fusil de révolutionnaire, ne laissez pas tomber le rameau de ma main. » (repris par T.B.J. dans l’article « Les Palestiniens, un peuple, un livre de Xavier Baron », in Le monde diplomatique).


			En 1994, le combattant légendaire reçoit le prix Nobel de la paix. Une décennie plus tard, il meurt isolé, présenté par certains comme le principal obstacle aux négociations pour le règlement du conflit israélo-palestinien. Il ne s’est jamais détourné de son objectif fondamental : jeter les bases d’un État palestinien. Pourtant, dix ans après sa mort, le destin de son peuple est plus incertain que jamais. 


			Données clés


			

					
Naissance ? Le 24 août 1929 au Caire.


					
Mort ? Le 11 novembre 2004 à Paris.


					
Apports majeurs ? 
	La création du Fatah (Mouvement nationaliste palestinien) en 1959.


	La reconnaissance de l’OLP (Organisation de libération de la Palestine) comme unique représentant légitime du peuple palestinien par la communauté internationale.


	L’ouverture des négociations débouchant finalement sur les accords d’Oslo (1993).


	La formation d’un gouvernement autonome à Gaza (1994).


	La signature d’un accord ouvrant la voie à des négociations sur un règlement de paix final en 1999.















		

			Biographie


			Une jeunesse passée au Caire


			Né au Caire en 1929, Yasser Arafat passe son enfance et son adolescence en Égypte. Alors qu’il n’est encore que très jeune, il se montre sensible et attentif aux tensions grandissantes entre les Palestiniens arabes et les juifs venus s’installer en Palestine en réponse à l’appel sioniste.


			
Le saviez-vous ?


			Alors qu’il a toujours affirmé être né à Jérusalem, Yasser Arafat est en réalité né au Caire. Il n’en est pas moins Palestinien puisque son père appartient à la grande famille palestinienne des al-Husseini. 





			Alors que la partition du territoire proposée par les Nations unies met fin au mandat britannique et qu’un État d’Israël est créé en 1948 malgré le rejet des Palestiniens, Yasser Arafat quitte Le Caire pour participer aux combats menés par la coalition arabe contre l’État hébreu naissant. Ce conflit se solde par la défaite du camp arabe et le Nakba, l’exode palestinien qui a fait plus de 700 000 réfugiés.


			Après ce premier engagement, Yasser Arafat retourne au Caire où il reprend ses études universitaires et obtient son diplôme d’ingénieur des travaux publics. Mais il est déterminé à poursuivre la lutte. En 1959, il fonde le Fatah (Mouvement de libération nationale de la Palestine), un mouvement clandestin, séculier et révolutionnaire, dont l’objectif est l’émancipation du peuple palestinien. 


			Les années clandestines


			Progressivement, il parvient à rassembler de plus en plus de membres sous la houlette du Fatah. Compte tenu de la réalité géographique de la diaspora, il s’agit là d’un exploit. Pourtant, Yasser Arafat ne bénéficie pas des attributs prédestinant un homme à endosser le rôle de dirigeant emblématique. De petite stature, il manifeste des capacités oratoires limitées par son élocution parfois opaque, marquée de plus par un accent égyptien hérité de sa jeunesse passée au Caire faisant de lui un outsider. Comment expliquer alors qu’il soit parvenu à dominer le paysage politique palestinien pendant cinq décennies ? Son dévouement absolu à la cause palestinienne, sa confiance en lui et son grand sens politique comptent parmi les atouts responsables de cette réussite. 


			Avec les combattants révolutionnaires du Fatah, il entreprend dès 1964 les premières opérations armées contre Israël. Malgré la défaite arabe, les fedayin (groupes de commandos du Fatah) qui avaient uni leurs forces à la coalition arabe s’illustrent lors de la guerre des Six Jours en 1967. Au terme de ce conflit, Israël voit sa superficie triplée.


			L’exaspération découlant de la situation particulièrement difficile que connaissent les Palestiniens rend le terrain favorable au recrutement et permet à Arafat de consolider ses troupes. En 1969, il est élu président de l’OLP (Organisation de libération de la Palestine) qui regroupe les différents mouvements nationalistes palestiniens. Cette nomination le consacre comme leader incontesté de la résistance palestinienne. 


			La dynamique de la paix


			Peu à peu, un changement s’amorce dans la vision de Yasser Arafat. Conscient du rapport de force favorable à Israël, son pragmatisme le guide vers la voie diplomatique, et il cherche désormais la reconnaissance de l’OLP par la communauté internationale. Ses efforts sont couronnés lorsqu’en 1974 l’organisation est désignée par les Nations unies comme la seule représentante légitime des Palestiniens. 


			C’est au cours des années quatre-vingt qu’Arafat s’engage réellement sur le chemin de la paix. Il abandonne la voie des armes jusqu’alors privilégiée et convainc son peuple de la nécessité d’un compromis. En souscrivant au droit d’Israël à l’existence, il opère un revirement qui débouchera sur les premières négociations pour la paix à Madrid (1991) puis à Oslo (1993).


			Dans la vie personnelle du leader, l’heure est également au changement. Resté célibataire jusqu’alors, il épouse à l’âge de 67 ans sa collaboratrice Souha Tawil (née en 1963), de plus de 30 ans sa cadette. De cette union naît leur fille Zahwa en 1995.
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